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Lundi 27 avril 1840. 

MES CHERS PARENTS, 

Je veux vous apprendre immédiatement un sujet de joie 
que je ne savais pas encore lorsque je vous écrivais le ven­
dredi soir. Il paraît que dans l'examen qui suivit le mien, et 
auquel je n'assistai pas, M. Villemain parla plusieurs fois 
de moi avec éloge; les élèves me le dirent le soir lorsque 
je rentrai à l'école; et ils me dirent de plus, qu'ils avaient 
rencontré M. Havet, notre maître de conférences, et qu'il 
avait à me parler de la part de M. Villemain. Je ne com­
prenais rien à cette commission dont il pouvait être chargé. 
Enfin, le lendemain je le vis, et il me dit que M. Villemain 
l'avait chargé expressément de venir m'exprimer sa satisfac­
tion et m'assurer de sa bienveillance à l'avenir. En outre 
le lendemain, dimanche, M Dubois me fit rester à l'école 
pour lui parler, et il me dit aussi que M. Villemain l'avait 
prié de me faire ses compliments; qu'il avait été très con­
tent surtout de la manière dont je parlais et qu'il ne m'ou­
blierait pas. Ma foi, à toutes ces joies d'amour-propre, j'ai 
pensé perdre la tête, et certes il y avait de quoi. Vous 
figurez-vous le ministre d'il y a deux mois s'occupant de 
moi si particulièrement, et m'envoyant complimenter? 
C'est à ne pas y croire. 

On me félicite beaucoup à l'école, et mes amis se 


